
JJllfü(;'l'lUH 

J)F,S CONTTlJTIIJ'l'JONS ))JIŒCT3!-:S 
ET DE$ ACCI,m:1 
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L.I .n. !1 ° /\3 du 27 m�rn l 9'(3

L.r.n. N° 43

Objet: ll5termination du caractère agricole de l 'éleva-cn et de 
1 1 cngrnisoagc d'animaux. 
Art, 61 1 N° 2

1 
al. 1er I,.I.R. et rèi:;lement grand-ducal 

du 15 février 197 3. 

1. Principe

Le règlement er.1nd-ducal du 15 février )973 portant exé­

cution de l'article 61 1 N° 2, al. 1er de la loi du 4 décembre 1967 

concernant l'imp6t sur le revenu prévoit les conditionn qu'une 
entreprise d'élevage ou d'engraissage doit ren:plir pour être consi­

dérée comme exploitation agricole ou comme faisant partie d 1u.�e ex­

ploitation asricole au sens de l'article 61 L.I,R. 

L'entreprise d'élevage ou cl.'engraissai:;e est à considérer

comme exploitation agricole ou comme faisant partie d'une exploi­

tation agricole lorsque le nombre des unités de cheptel à nr�ndrc 

en consid0ration ne dépasse pas la limite·fixée par l'article 1er 

du règlement en fonction de la superficie des terres agricoles ré­

gulièrement cultivées. 

2, Terres agricoles régulièrement cultivées 
Il y a lieu de prendre en considération tant les terres 

prises à ferme que les terres appartenant à l'exploitant. Il échet 

de négliger par contre les terres donn�es à ferme, 
Ne sont pas à prendre en considération les terrcn servant 

à une culture autre que la culture agrico;e proprement dite ou le 

p!ituragc, Sont à éliminer notamment les terres servant à la sylvi­

culture, à l'horticulture, à 1 'arboriculture ainsi que les terrains 

incultes. 

3, Détermination du nombre d'unités de cheptel 

Pour déterminer le nombre d. 'unitét de cheptel de chn.que e<?­

pèce on multiplie le$ nombres de têtes de chaque crnpècc par lcn 

normes de conversion fain,.nt l 1objet. de l 'articlo 2 du rè1slcwmt 
grand-ducal, 



En cc qui concorno les nnir.mux qui oont normalement détnnun 

panda.nt plus d'une annuc il y a lieu de condn6rar en principe le 

nombre détenu ordindremcnt penrbnt l 'ann•fo, Il en est ainoi de<o 

bovins des quatre cat�.:;oria� viséen à l'article 2 du rècrlcmcnt erand­

ducal ainsi que des porcs d'élcvnec et.den pou.les pond�uscs O\l d'éle-

En cc qui concerne par contre les 1mi.ma.ux dont la p1r�ode de 

croissance no dépasno pac l 1annéc et qui sont normalement produi.ts 

pour la vente ou la consommation propre, on tablera snr le nombre cl. 'ani­

maux produitG à cet effet au cours de l 'ann,fo, Ce mode de calcul s 1 ;,.p .. 
pliqutJ notnmment aux porccletn, aux jeunes porcs et au.x porcs à l'en­

erais ainsi qu'à la volaille d'engraissage. On considfrcra comme porce­

lets los porcs au-dessous de 2 mois accomplis, comme jeunes porcs les 
, 

porcs âees de deux à quatre moiB et comme porcs à l'enr,rais les porcs 

d 'engra.issa5e qui comptent plus de quatre mois, 

Les animaux vendus ou consommés cor.1:ne porcs à l 1engra.is ne 

comptent pas comme porcelets ou jeunes porcs et les animaux vendus ou 

consommés comme jeunes porcs ne comptent pas comme porcelets. 

4, Engra.ffisa.ge d'animaux achetés 

Les entreprises qui achètent des animaux pour les vendre npràs 

·.engraiss!1{:;e sont aussi des exploitations ae;ricolcs, lorsque le nombre

d'unités de choptel produits ne d6pa.sne pa$ les limites fixées par l'ar­

ticle 1 cr du rèe;lcment grand-ducal.

En ce qui concerne les animaux pour leBquelG les r.ormes de con­

version concernent les têtes produites, on mul tipliere. 1 pour trouver le 

nombre d'unités 
I 

le nombre de tête!l produites par la d.ifférenca entre la 

norme concernant l 'nnima.l. produit et la norme concernant l 1animal acheté. 

Pour ce qui est p,ax, des porcs engraissés produits à partir de porcelets 

achetés on multipliern le nombre de têtes produites par (o, 16 - 0 102=) 

0 1 14, 

5. Détermination du nombre d'unités de cheptel à nrcnè:,-a en cnndd,jr�t.ion

Le nor.'lbre d 'un:i. tén tronvéco après convcrcion pour ln. rn.co por­

cine est di viné, nvRnt. d I être pri.B en considération 
I 

prir deux conformé­

ment à 1 1 urtic 1.e 3 d,l rè .:;lemcnt 1;rnnd-duGnl. I.e nor�bro c1. •uni té!J trouYae;, 

après convcrcion pour lea poulcn po"'ldcuncs 1 )cc C1¼narcln d 1 61.cvnce, le� 

dindon cl'éJcvo.�c ot lcn oicn d 1 élP-vn.zc er,t diviné pnr dix avnnt d'fltr� 

pris en considération. 
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La somme des nombres ainsi trouvés et das nombrnc cl 'nni t!3s 

der, espèces non viséeG à l'article 3 est le nombre d 'unitfn de cher>-

tel à prendre 

par l'article 

en considération pour déterminer si la limite fixée 
cr· 

1 du rè&lement erand-ducal n'est pas dépnns1c, 

6, Dépassement occanionnel de ln limite 

Suivant l'article 1
er 

l'entreprise d'élevage ou d'cnsrais-­

sar,e cot ô. considérer c:omme agricole si la limite fixée n'est ordi­

nairement pas dépassée, On considérera notamment comme dépassemP.nt 

extraordinaire de la limite le dépassement occasionné p:tr la rr.évcnt(l 

des animaux produits, 

Luxembourg, le 27 mars 1973, 
Le Directc.ir des Contributions, 


